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Tout est lié 

Par Caryne Chartier 

En lisant l’encyclique Laudato si’, l’écologie intégrale que le pape François nous présente m’a intriguée 

et a inspiré ma réflexion. Pourquoi le pape nous parle-t-il (parce qu’en effet, il souhaite entrer en 

dialogue avec tous les citoyens du monde de bonne volonté) d’une écologie intégrale? C’est qu’il ne 

croit pas que la crise écologique que l’on vit soit distincte de la crise sociale. Il utilise plutôt le terme 

crise socio-environnementale.1 C’est pour cela qu’il affirme qu’il faut une écologie intégrale pour 

pouvoir véritablement répondre à cette crise actuelle, donc une solution qui est intégrale.  

Pour saisir l’écologie intégrale, il faut d’abord comprendre que celle-ci repose sur le concept qu’il existe 

trois relations inter reliées entre le Créateur, les humains et la nature. Dans un monde parfait, ces trois 

relations sont en équilibre, en juste relation. Cependant, étant donné que l’on ne peut les séparer, si 

l’une des relations est brisée, toutes les relations en souffrent. Une telle compréhension de l’écologie 

exclut donc la possibilité d’ignorer ou d’isoler l’un ou l’autre aspect de notre réalité puisque tout est lié. 

Le pape sous-entend par l’écologie intégrale une certaine moralité, aussi appelée : loi naturelle. Cette 

dernière est importante lorsqu’on parle d’environnement. La loi naturelle « suppose l’idée que la nature 

est porteuse pour l’homme d’un message éthique et constitue une norme morale implicite qu’actualise 

la raison humaine »2. Les humains doivent alors être attentifs à la nature et vivre en harmonie avec elle, 

ayant comme référence commune le Créateur. Pour vivre cette harmonie, il faut savoir comment vivre 

selon ses propres limites.  

C’est pour cela que le pape avance l’idée que la crise socio-environnementale est le résultat des 

humains qui ne reconnaissent plus leurs limites. Les humains, ne reconnaissant plus l’ordre de la 

création, se mettent au centre et « [l’humain] finit par donner la priorité à ses intérêts de circonstance, 

et tout le reste devient relatif »3. C’est cette relativisation qui permet aux humains d’exploiter la nature, 

mais aussi d’exploiter leurs frères et sœurs humains.4  

Pour en arriver à une telle relativisation, il faut que l’humain rejette, ou du moins se désintéresse, de la 

loi naturelle. En effet, lorsqu’on comprend que la loi naturelle affirme que la nature détient un message 

éthique, l’humain peut retrouver sa place dans la création et ainsi vivre en juste relation avec les autres, 

la nature et le Créateur. Donc, il faut une solution intégrale, c’est-à-dire une solution qui inclut toutes les 

relations, sinon les solutions ne vont pas pouvoir réellement affronter le problème, la crise écologique et 

sociale. En d’autres mots, il faut s’attaquer à la pollution, mais aussi à la pauvreté, à la déforestation, 

comme à l’inclusion des exclus de la société. Il faut commencer à prendre les moyens de transport en 

commun et acheter des produits pour lesquels les travailleurs sont rémunérés équitablement. Dans les 

mots du pape lui-même : « Tout est lié. Il faut donc une préoccupation pour l’environnement unie à un 
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amour sincère envers les êtres humains, et à un engagement constant pour les problèmes de la 

société. »5 

Laudato si’ nous pousse alors à comprendre que tout est lié, notamment la crise socio-

environnementale. Le pape rejoint ce que les peuples autochtones n’ont cessé de nous partager, que 

l’on doit prendre bien soin de la terre donnée par le Créateur.6  Maintenant… à nous d’agir ensemble. 
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